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Qu’est-ce que la Journée de l’égalité salariale ?
La date de la Journée de l’égalité salariale correspond à la date jusqu’à laquelle une femme doit travailler 
pour atteindre le salaire annuel d’un homme au 31 décembre de l’année précédente (base de 220 jours 
ouvrés). Cette année en France, elle correspond au 25 avril…

Quelques chiffres ?
Une femme doit donc travailler 81  jours ouvrés de plus qu’un homme pour gagner le même salaire 
annuel. Dit autrement, les françaises travaillent 81 jours gratuitement. 

Ce calcul est différent des indices en pourcentage (16,2 % d’écart de rémunération en Europe et 27 % 
en France) et il prend en compte les salaires mensuels des hommes et femmes travaillant à temps partiel.

Quelles sont les principales raisons de ces écarts ?
Ces écarts sont en partie liés au retard pris dans les carrières au moment de la naissance des enfants. 
Également au fait que les femmes travaillent plus souvent à temps partiel, qu’elles ont moins accès aux 
rémunérations variables, moins accès aux responsabilités. De plus, il reste encore 9 % de discriminations 
pures entre les femmes et les hommes, à poste pourtant égal. (source : L’observatoire des inégalités)

Quelques pistes pour supprimer ces écarts
•	 Se débarrasser des stéréotypes, des représentations et des mécanismes inconscients.
•	 S’assurer que les critères classants dans les grilles de classification sont bien neutres. En ef-

fet, les grilles qui retiennent, par exemple, la disponibilité comme critère professionnel sont-
elles vraiment neutres ? Les femmes sont forcément pénalisées par ce critère, puisqu’elles 
assument 80 % des tâches domestiques…

•	 Ne plus considérer la disponibilité comme un critère d’efficacité et donc d’avancement. 
•	 Arrêter la sous-valorisation salariale des emplois à prédominance féminine.
•	 Faire des évaluations comparées des emplois à prédominance masculine et féminine sur la 

base de critères non discriminants.

Il convient également de recevoir les communications des entreprises sur une égalité salariale affichée 
comme atteinte avec discernement. Qu’en est-il vraiment ? Quelle est la réalité de ces chiffres ? 

Ajoutons à ces écarts, des répercussions implacables sur les retraites : 53 % d’écart entre les hommes 
et les femmes (source Centre Orientation des Retraites janvier 2013). 

Or, une réelle égalité salariale améliorerait, d’une part notre économie, et d’autre part, la motivation au 
travail et la qualité de vie au travail.

Aujourd’hui, c’est la Journée de l’égalité salariale entre les femmes et les hommes. 
Une journée de plus direz-vous ? Si elle existe, c’est que tout n’est pas rose !
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